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Les migrants se trouvent aujourd’hui dans un contexte « d’urgence » aggravé par la pandémie. 

Ainsi aux côtés pratique, juridique, institutionnel de leur « insécurité », se sont ajoutés les 

aspects sanitaire et sécuritaire, qui fragilisent encore leur accueil et leur intégration. Dans un tel 

contexte, il est aussi urgent de revoir les besoins langagiers des migrants, autrement dit de 

reparler, en termes de formations langagières, de l’urgence de leur intégration par la langue et 

des difficultés nouvelles qu’il y a à répondre aux besoins qu’ils expriment en tant qu’apprenants.  

C’est l’objectif que se donne ce numéro de Lidil qui cherchera ainsi à prolonger la réflexion sur 

la question des langues secondes pour migrants (Lebreton, 2017 ; Azaoui et coll., 2019) dans 

un tel contexte d’urgence pandémique et post-pandémique (Achour, 2021). 

Dans cette perspective, Nathalie Gettliffe & Marie-Aline Ardisson (2022) ont pu tout 

récemment parler de la nécessité de mettre au point une « didactique de la catastrophe » pour le 

français langue étrangère ou seconde. Elles veulent dire et souligner par-là que si différentes 

« catastrophes » ont déplacé, massivement, des populations dans la seconde moitié du XXe 

siècle (partition de l’Europe, guerres en Asie du sud-est, etc.), ces déplacements se sont 

accélérés au XXIe (Gardou 2006 ; 2012), motivés d’abord et toujours par des raisons 

économiques, sociales et politiques, mais aussi et maintenant, plus que jamais, par des crises 

relatives à la santé et à la sécurité :  

« Partout les régimes autoritaires, les dictatures, les régimes intégristes, les changements climatiques et 

maintenant les crises sanitaires provoquent des mouvements violents de population accueillie de façon plus ou 

moins planifiée par les pays hôtes voisins ou plus lointains.  

Dans ces contextes, la formation linguistique à la langue du pays d’accueil est très rapidement sollicitée au 

même titre que le droit au logement, l’accès aux soins, l’aide alimentaire, l’autorisation d’exercer une activité 

professionnelle ou la scolarisation des enfants mineurs. » (Gettliffe & Ardisson, 2022, p. 3)  

Or, concluent-elles, « la didactique de l’urgence (Beacco, 2012) semble encore peu 

conceptualisée », dans la mesure où la problématique initialement posée par Beacco remonte 

maintenant à une dizaine d’années1. 

L’objectif principal du présent appel à contribution pour ce numéro de Lidil sera donc d’évaluer, 

à la lumière de l’actualité, la pertinence de cette notion dans le champ de la recherche en 

didactique des langues, autrement dit de voir quelles en sont les extensions ou les 

renouvellements théoriques (voir par ex. Macé, 2017). 

 

1 Veret (2022) a pour sa part appliqué la notion d’urgence au français : il parle ainsi de « français d’urgence » comme on a pu 

parler de « français fondamental » (ou « élémentaire ») dans les années 50 (voir Cortier (2006) dans le cadre de la célébration 

de son cinquantenaire). 



Parallèlement, nous voudrions non seulement rendre compte de divers dispositifs, numériques 

entre autres, mis en place et expérimentés, durant les trois années précédentes2, mais aussi 

explorer la manière dont on en a tiré profit depuis ou dont on peut en tirer profit aujourd’hui 

(voir pour notre part, coordinateurs de ce numéro : Abid et coll., 2022 et à paraitre, 2023).  

Dans ces conditions, cet appel à contribution se donne également pour objectif de revoir les 

tenants et les aboutissants, les principes et les enjeux de ce que certains chercheurs ont pu 

appeler une « linguistique de l’urgence » (Emergency Linguistics, voir Piller et coll., 2020 ; 

Civico, 2021 ; Dreisbach & Mendoza-Dreisbach, 2021). Cette discipline émergente cherche 

ainsi à tirer parti des acquis des sciences du langage pour décrire et améliorer les conditions de 

communication dans des situations d’urgence, publique ou personnelle, dans le but notamment 

d’assurer l’accès aux informations vitales. Au niveau des applications, il s’agirait de repenser 

ou de réviser les formations en langues secondes des migrants, en termes de « services 

langagiers d’urgence » (Yao, 2022).  

Dans ce cadre, nous invitons les chercheurs à proposer une contribution répondant à l’une de 

ces thématiques/problématiques :  

1. Comment l’urgence a-t-elle changé la formation langagière des migrants ? Les crises 

représentent-elles une opportunité d’autonomisation pour le public migrant ou bien une 

menace pour/un obstacle à leur intégration dans la société d’accueil ?  

2. Quelle est la place des apprentissages numériques dans ce genre de contextes ? Peuvent-ils 

être conçus comme des substitutifs des dispositifs traditionnels et en présentiel ? Seraient-

ils plutôt à envisager comme des outils de renforcement ? Ou des palliatifs occasionnels ?  

3. Dans le cadre des apprentissages à distance, comment prendre en compte les éventuelles 

différences et difficultés dans l’accès aux outils numériques ? Quelles solutions pour les 

publics non- ou très peu scolarisés ? 

4. Dans quelle mesure les approches créatives (pédagogie de projet, pédagogie créative dans 

le cadre d'ateliers par exemple) constituent-elles des réponses aux problèmes/difficultés 

rencontré(e)s sur le terrain ?  

5. Quelle est la relation entre didactique des langues secondes et « linguistique de 

l’urgence » ? Comment les services langagiers d’urgence pourraient-ils être à la disposition 

des migrants dans l’apprentissage des langues en contexte d’urgence ?   

6. Quel rôle joue le plurilinguisme dans la formation linguistique en contextes 

postpandémiques ? Quelles en sont les représentations d’aujourd’hui ?   

7. Comment les expériences d’apprentissage mettent-elles en lumière l’importance de la 

reconnaissance3 entre les sujets dans la classe ? Comment rendre visible, reconnaissable 

la participation des apprenants allophones dans la vie sociale ? Comment rendre visibles, 

reconnaissables nos apprenants une fois la langue maitrisée ?  

En suggérant cette liste d’axes thématiques, ce numéro contribuera à faire le point sur les 

principes et les actions transdisciplinaires de la formation des langues secondes pour les 

migrants dans le contexte d’urgence post-pandémique.  

* 

 

2 Voir « Expériences » en bibliographie.  
3 Suivant Honneth (2000 ; 2020) et Ricœur (2024). 



Références et orientations bibliographiques  

ABID, Sarah, ACHARD-BAYLE, Guy, FRAGONARA, Aurora & SEIFENASER, Tarek. (2022, septembre). 

Reconnaissance, Énaction, Altérité : Principes de formation linguistique et culturelle. Communication 

présentée au 13e congrès des francoromanistes, Université de Vienne : 

https://frankoromanistentag.univie.ac.at/fr.   

ACHOUR, Christiane Chaulet. (2021). Urgence et actualité : écrire pour les migrants en Méditerranée. Babel, 43-1, 

219-232. 

ADAMI, Hervé. (2017). Politiques linguistiques et politiques d’intégration en Europe : analyse des fondements 

idéologiques. Revue TDFLE 70,  1-33. https://doi.org/10.34745/numerev_1266.  

AZAOUI, Brahim, GOUAÏCH, Karima & ROUBAUD, Marie-Noëlle. (2019). L’accueil et la formation linguistique des 

migrants. Quelles pratiques aujourd’hui ? ». Questions Vives 32 . https://doi.org/10.4000/questionsvives.4107.  

BEACCO, J.-C. (2012). Inclusion et réussite scolaire : pour une didactique de l’urgence. Dans C. Klein (dir.), Le 

français comme langue de scolarisation : accompagner, enseigner, évaluer, se former (p.52-54). CNDP-

CRDP.  

BRASSAC, Claude. (2010). La cognition comme produit de l’interaction sociale. Un point de vue pragmatiste. 

Intellectica, 53-54, 311-329.  

CIVICO, Marco. (2021). Covid-19 and language barriers. Ulster University Working Papers 21-4, 1-24. 

https://www.ulster.ac.uk/__data/assets/pdf_file/0010/931492/REAL21-4.pdf.  

CORDIER, Claude. (2006). De quelques enjeux et usages historiques du Français fondamental. Documents pour 

l’histoire du français langue étrangère ou seconde, 36, 9-12. 

DREISBACH, Jeconiah Louis & MENDOZA-DREISBACH, Sharon. (2021). Unity in Adversity: Multilingual Crisis 

Translation and Emergency Linguistics in the COVID-19 Pandemic. The Open Public Health Journal 14-1, 

94-97. https://openpublichealthjournal.com/contents/volumes/V14/TOPHJ-14-94/TOPHJ-1494.pdf.  

GARDOU, Charles. (2006). Fragments sur le handicap et la vulnérabilité : pour une révolution de la pensée et de 

l’action. ERES.  

GARDOU, Charles. (2012). La société inclusive, parlons-en : il n’y a pas de vie minuscule. ERES.  

GETTELIFFE, Nathalie & ARDISSON, Marie-Aline. (2022). Didactique de la catastrophe en formation FLES , 

Didactique du FLES. 1:2, 3-7 https://www.ouvroir.fr/dfles/index.php?id=485.   

HAVELANGE, Véronique, LENAY, Charles & STEWART, John. (2003). Les représentations : mémoire externe et 

objets techniques. Intellectica 35, 115-131.  

HONNETH, Axel. (2000). La lutte pour la reconnaissance [Kampf um Anerkennung 1992]. Les éditions du Cerf.  

HONNETH, Axel. (2020). La reconnaissance. Histoire européenne d’une idée [Anerkennung. Eine europaïsche 

Ideengeschichte 2017]. Gallimard.  

JULLIEN, François. (2016). Il n’y a pas d’identité culturelle. L’Herne.  

LARSSON, Björn. (2008). Le sens commun ou la sémantique comme science de l’intersubjectivité humaine. 

Langages, 170, 28-40. https://www.cairn.info/revue-langages-2008-2-page-28.htm.  

LEBRETON, Émilie. (2017). Pour des formations linguistiques (trans) formatrices: renverser les évidences pour 

penser l'appropriation du français par des adultes migrants (Thèse de doctorat, Normandie Université, Rouen). 

https://theses.hal.science/tel-01810972 

KLEIBER, Georges. (1997). Sens, référence et existence : que faire de l’extra-linguistique ?. Langages 127, 9-37. 

https://www.persee.fr/doc/lgge_0458-726x_1997_num_31_127_2123.  

KLEIBER, Georges. (1999) . La sémantique du prototype. Presses Universitaires de France.  

OBSERVATOIRE EUROPEEN DU PLURILINGUISME ASSISES EUROPEENNES DU PLURILINGUISME. (2005-2008). 

http://www.observatoireplurilinguisme.eu/.  

MACE, Marielle. (2017). Sidérer, considérer. Migrants en France. Verdier.  

MAURER, Bruno & PRIEUR Jean-Marie (dirs.). (2017). La Pensée CECRL, Revue TDFLE, 70.  

PAVEAU, Marie-Anne. (2006). Les Prédiscours. Sens, mémoire, cognition. Presses Sorbonne Nouvelle.  

https://frankoromanistentag.univie.ac.at/fr
https://doi.org/10.34745/numerev_1266
https://doi.org/10.34745/numerev_1266
https://doi.org/10.4000/questionsvives.4107
https://www.ulster.ac.uk/__data/assets/pdf_file/0010/931492/REAL21-4.pdf
https://www.ulster.ac.uk/__data/assets/pdf_file/0010/931492/REAL21-4.pdf
https://www.ulster.ac.uk/__data/assets/pdf_file/0010/931492/REAL21-4.pdf
https://www.ulster.ac.uk/__data/assets/pdf_file/0010/931492/REAL21-4.pdf
https://openpublichealthjournal.com/contents/volumes/V14/TOPHJ-14-94/TOPHJ-14-94.pdf
https://openpublichealthjournal.com/contents/volumes/V14/TOPHJ-14-94/TOPHJ-14-94.pdf
https://openpublichealthjournal.com/contents/volumes/V14/TOPHJ-14-94/TOPHJ-14-94.pdf
https://openpublichealthjournal.com/contents/volumes/V14/TOPHJ-14-94/TOPHJ-14-94.pdf
https://openpublichealthjournal.com/contents/volumes/V14/TOPHJ-14-94/TOPHJ-14-94.pdf
https://openpublichealthjournal.com/contents/volumes/V14/TOPHJ-14-94/TOPHJ-14-94.pdf
https://openpublichealthjournal.com/contents/volumes/V14/TOPHJ-14-94/TOPHJ-14-94.pdf
https://openpublichealthjournal.com/contents/volumes/V14/TOPHJ-14-94/TOPHJ-14-94.pdf
https://openpublichealthjournal.com/contents/volumes/V14/TOPHJ-14-94/TOPHJ-14-94.pdf
https://www.ouvroir.fr/dfles/index.php?id=485
https://www.ouvroir.fr/dfles/index.php?id=485
https://www.cairn.info/revue-langages-2008-2-page-28.htm
https://www.cairn.info/revue-langages-2008-2-page-28.htm
https://www.cairn.info/revue-langages-2008-2-page-28.htm
https://www.cairn.info/revue-langages-2008-2-page-28.htm
https://www.cairn.info/revue-langages-2008-2-page-28.htm
https://www.cairn.info/revue-langages-2008-2-page-28.htm
https://www.cairn.info/revue-langages-2008-2-page-28.htm
https://www.cairn.info/revue-langages-2008-2-page-28.htm
https://www.cairn.info/revue-langages-2008-2-page-28.htm
https://www.cairn.info/revue-langages-2008-2-page-28.htm
https://www.cairn.info/revue-langages-2008-2-page-28.htm
https://www.cairn.info/revue-langages-2008-2-page-28.htm
https://www.persee.fr/doc/lgge_0458-726x_1997_num_31_127_2123
https://www.persee.fr/doc/lgge_0458-726x_1997_num_31_127_2123
https://www.persee.fr/doc/lgge_0458-726x_1997_num_31_127_2123
https://www.persee.fr/doc/lgge_0458-726x_1997_num_31_127_2123
http://www.observatoireplurilinguisme.eu/
http://www.observatoireplurilinguisme.eu/


PILLER, Ingrid, ZHANG, Jie & LI, Jia, (2020). Linguistic diversity in a time of crisis: Language challenges of the 

COVID-19 pandemic. Multilingua, 39-5, 503-515. https://doi.org/10.1515/multi-2020-0136.  

REMOTTI, Francesco. (2019). L’ossessione identitaria. Laterza.  

REMOTTI, Francesco. (2010). Contro l’identità. Laterza.  

RICŒUR, Paul. (2004). Parcours de la reconnaissance. Stock (repris en 2005, Gallimard).  

VARELA, Francisco J., THOMPSON, Evan & ROSCH, Eleanor. (1993). L’inscription corporelle de l’esprit. Sciences 

cognitives et expérience humaine. Éditions du Seuil.  

VERET, Thomas. (2022). Un français d’urgence, un français pratique, un français de demain : intégrer le français 

parlé dans les cours de langue dispensés au sein d’associations d’aide aux migrants. Mélanges Crapel, 43/1, 

263-296.  

YAO, Chunyu. (2022). A Review of Emergency Language Service from an Intercultural Perspective. 

International Journal of Education and Humanities, 3(2), 15–18. https://doi.org/10.54097/ijeh.v3i2.598.  

Expériences  
https://www.cahiers-pedagogiques.com/les-eleves-allophones-entre-reconnaissance-et-participation/ 

https://www.cahiers-pedagogiques.com/naitre-de-nouveau/  

https://www.republicain-lorrain.fr/education/2021/07/03/allophones-les-parents-aussi-se-forment-a-la-

languefrancaise  
*  

Informations pratiques   

Les résumés soumis ne doivent pas dépasser 3 pages (bibliographie comprise).  

Les articles complets ne doivent pas dépasser 40 000 signes (espaces compris).    

Les articles peuvent être rédigés en français ou en anglais ou en italien.   

La feuille de style et les instructions pour les auteurs sont disponibles à 

l’adresse suivante :  https://journals.openedition.org/lidil/3303  

Envoi des propositions  

Les propositions de résumés et d’articles doivent être envoyés aux deux adresses suivantes : 

junkai.li@univ-lorraine.fr et aurora.fragonara@univ-poitiers.fr.  

* 

Calendrier  

30 avril 2023 : réception des résumés de 3 pages  

Mi-mai 2023 : notification d’acceptation ou de refus des résumés  

31 juillet 2023 : réception des articles complets V1  

Août-octobre 2023 : 1e évaluation et demande de corrections  

31 octobre 2023 : réception des articles corrigés V2  
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Migrants today find themselves in an "emergency" context aggravated by the pandemic. The 

uncertainty of their condition, due to practical, legal and institutional matters, has been worsen 

by the current issues related to health and security, which is weakening their integration process 

even more. In such a context, it is also urgent to reconsider the language needs of migrants, in 

other words, to address, in terms of language training, the urgency of their integration through 

language as well as the new difficulties in meeting the needs that they express as learners. 

Thus, this issue of Lidil seeks to deepen the reflection on topics related to second languages for 

migrants (Lebreton, 2017; Azaoui et al., 2019) in the context of pandemic and post-pandemic 

emergency (Achour, 2021). 

In this perspective, Nathalie Gettliffe & Marie-Aline Ardisson (2022) have called very recently 

on the need of developing a didactique de la catastrophe (didactics in catastrophic situation) 

for French as a foreign or second language. They argue and emphasize that, while various 

catastrophes displaced populations on a massive scale in the second half of the twentieth century 

(partition of Europe, wars in South-East Asia, etc.), these displacements have been accelerated 

in the twenty-first century (Gardou 2006; 2012), due first and foremost to economic, social and 

political reasons, but nowadays, to crises relating to health and safety more than ever: 

“Partout les régimes autoritaires, les dictatures, les régimes intégristes, les changements climatiques et 

maintenant les crises sanitaires provoquent des mouvements violents de population accueillie de façon plus ou 

moins planifiée par les pays hôtes voisins ou plus lointains.  

Dans ces contextes, la formation linguistique à la langue du pays d’accueil est très rapidement sollicitée au 

même titre que le droit au logement, l’accès aux soins, l’aide alimentaire, l’autorisation d’exercer une activité 

professionnelle ou la scolarisation des enfants mineurs.” (Gettliffe & Ardisson, 2022, p. 3) 

However, they conclude, “the didactics in emergency (didactique de l’urgence, Beacco, 2012) 

still seems to be poorly conceptualized” insofar as this question initially posed by Beacco now 

dates back to more than ten years. 

Therefore, the main objective of the call for papers for this issue of Lidil will be to assess, in the 

light of current events, the relevance of “emergency” in the field of language teaching research, 

i.e. to define what extensions or theoretical renewals this concept has acquired (see e.g. Macé, 

2017). 

At the same time, we would like not only to report on various tools, including digital ones, that 

have been put in place and experimented over the past three years, but also to explore how they 

have been used since then or can be used today (see for our part, the coordinators of this issue: 

Abid et coll., 2022 and forthcoming, 2023). 

Moreover, this call for papers also aims to review the ins and outs, principles and issues of what 

some researchers have called the "Emergency Linguistics" (see Piller et coll., 2020; Civico, 

2021; Dreisbach & Mendoza-Dreisbach, 2021). This emerging discipline thus seeks to take 

advantage of the achievements of language sciences to describe and improve the conditions of 



communication in public or personal emergency situations, especially in the aim of 

guaranteeing access to vital information. When it comes to application, this would involve 

rethinking or revising second language training for migrants in terms of "Emergency Language 

Services" (Yao, 2022). 

We therefore invite researchers to submit a contribution that addresses one of these 

axes/problems: 

1. How has the emergency changed the language training of migrants? Do crises represent an 

empowering opportunity for the migrant public or a threat/obstacle to their integration into 

the host society?  

2. What is the place of digital learning in such contexts? Can they be conceived as substitutes 

for traditional, face-to-face methods? Should they be considered as reinforcement tools? Or 

occasional palliatives?  

3. In the context of distance learning, how can we consider possible differences and difficulties 

in accessing digital tools? What solutions are there for people with little or no previous 

schooling? 

4. To what extent are creative approaches (e.g. project-based teaching, creative teaching in 

workshops) a response to the problems/difficulties encountered in the field?  

5. What is the relationship between second language training and "Emergency Linguistics"? 

How could Emergency Language Services be at the service of migrants in learning 

languages in an emergency context?   

6. What role does plurilingualism play in language training in post-pandemic contexts? What 

are their representations today?   

7. How do learning experiences highlight the importance of recognition between actors in the 

classroom? How can we make visible and recognizable the participation of allophone 

learners in social life? How can we make our learners visible and recognizable once they 

have mastered the language? 

By suggesting this list of thematic axes, this issue will contribute to taking stock of the principles 

and transdisciplinary actions of second language training for migrants in the post-pandemic 

emergency context.  

* 
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* 

Submission guidelines   

Submitted abstracts should not exceed 3 pages (including references).  

Full papers should not exceed 40,000 characters (including spaces).    

Papers may be written in English, French or Italian.   

The style sheet and instructions for authors are available at: 

https://journals.openedition.org/lidil/3303. 

 

Submission addresses  

Proposals for abstracts and papers should be sent to both: junkai.li@univ-lorraine.fr and 

aurora.fragonara@univ-poitiers.fr.  

* 

Important dates  

30th April 2023: submission of 3-page abstracts  

Mid-May 2023: notification of acceptance or rejection of abstracts  

31st July 2023: submission of full papers V1  

August-October 2023: 1st review  

31st October 2023: submission of full papers V2  

November-December 2023: 2nd review  

15th February 2024: submission of the final versions of the articles  

March 2024: editing and minor corrections  

May 2024: issue published 
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LIDIL 70 (appel à contribution) 

Numéro coordonné par Tatiana Aleksandrova (Université Grenoble Alpes, LIDILEM), 

Sülün Aykurt-Buchwalter (Institut National des Langues et Civilisations Orientales, 

LIDILEM), Katia Bernardon de Oliveira (Université Grenoble Alpes, LIDILEM), 

Catherine Felce (Université Grenoble Alpes, LIDILEM), Lucia Gomez (Université Lyon 2, 

CERLA), Abeer Naser Eddine (Université Grenoble Alpes, LIDILEM)  

L’écrit en Langue Seconde en contexte universitaire : l’apport des recherches basées sur 

les corpus d’apprenants 

  

Ce numéro de Lidil a pour objectif de rassembler les travaux portant sur des écrits d’apprenants 

de Langue Seconde (L2) en contexte universitaire. Il s’agit de montrer l’intérêt que peuvent 

représenter les recherches basées sur les corpus d’apprenants de différentes langues cibles pour 

la compréhension des spécificités de l’écrit dans ce contexte particulier. 

Nous entendons par corpus d’apprenants une compilation de textes produits par des apprenants 

de langues dans des situations plus ou moins contrôlées, qui sont accompagnées de 

métadonnées de différente nature concernant les participants et les conditions de recueil de 

données (Gilquin et coll., 2007 ; De Cock & Tyne, 2014). Le terme Langue Seconde est utilisé 

ici comme un terme pouvant recouvrir différents contextes d’apprentissage (homoglotte ou 

hétéroglotte) et pouvant faire référence à toute nouvelle langue apprise postérieurement à la 

langue de première socialisation (L1 ou langue maternelle). 

L’écrit, à travers différents genres discursifs, est non seulement un objet d’apprentissage mais 

également un vecteur d’acculturation dans l’enseignement supérieur (Scheepers, 2021), de 

surcroît pour des étudiants étrangers, qui doivent s’approprier les genres de l’écriture 

académique et la L2 de manière concomitante. Plusieurs travaux ont analysé les processus et 

les produits d’écriture en L2 (Allouche & Maurer, 2011). Par rapport aux processus et objets 

d’écriture en L1, certaines particularités ont été mises en évidence, et ceci sur des aspects très 

variés : planification de la tâche, longueur des textes, techniques de révision, richesse lexicale 

et syntaxique, etc. (Granger, 2004, 2009 ; Tono, 2005 ; Bestgen & Granger, 2011 ; Asención-

Delaney & Collentine, 2011). Les divergences observées peuvent être liées aux différences 

linguistiques, culturelles, rhétoriques ou stylistiques entre les divers types de scripteurs (Silva, 

1993 ; Hyland, 2003). Par exemple, des problèmes au niveau de la cohérence et de la cohésion 

dans les textes rédigés en L2 ont été constatés et peuvent être liés à des stratégies rhétoriques 

de la L1 des apprenants (Bi, 2016 ; Hidden, 2013 ; Connor, 1996 ; Kaplan, 1966). 

Les études sur l’écrit en L2 basées sur des corpus d’apprenants représentent aujourd’hui un 

champ de recherche mature dont certains domaines restent cependant inexplorés (Gilquin, 

2021). Dans la continuité des travaux recensés, ce numéro prêtera une attention particulière 

aux études dédiées aux processus d’écriture, qui peuvent être analysés grâce à des outils comme 

l’enregistrement de l’écran et du clavier, constituant ainsi des corpus particulièrement 

informatifs. L’exploration des stratégies métacognitives utilisées par des apprenants L2 lors du 

processus d’écriture sera également une thématique clé de ce numéro de Lidil.   



Il est attendu que les produits d’écriture à l’étude puissent également rendre compte de la 

diversité des genres d’écrits. L’écrit scientifique constitue, certes, un genre académique 

incontournable ; néanmoins le contexte universitaire, de manière générale, est propice à la 

production de nombreux autres genres écrits en L2 : essais, textes littéraires, correspondance, 

écriture collaborative en ligne, pour n’en citer que quelques-uns. De plus, les contextes 

universitaires eux-mêmes sont riches et multiples et peuvent donner lieu à la production d’écrits 

en L2 d’autant plus variés : aux formations proposées en L2 dans différentes disciplines 

viennent s’ajouter les activités des centres de langues au sein des universités ou encore les 

programmes d’échange internationaux. 

Par ailleurs, ce numéro permettra de mettre en lumière les apports des corpus d’apprenants dans 

une perspective didactique. Les chercheurs se rejoignent souvent sur l’opportunité de proposer 

des pistes didactiques issues d’analyses de corpus pour travailler l’acquisition du vocabulaire, 

le développement grammatical, ou encore les modèles de discours (Ruggia & Gaillat, 2023 ; 

Schaeffer-Lacroix, 2014). L’intégration des corpus dans les ressources pédagogiques 

numériques utilisables par l’apprenant dans des dispositifs autonomisants constitue également 

une piste d’exploitation des corpus à l’ère numérique (Ciekanski, 2014 ; Cavalla, 2019, 2022). 

Nous souhaiterions approfondir la réflexion sur l’usage des corpus d’apprenants en contexte 

didactique en prenant en compte les dimensions linguistiques, culturelles, cognitives et 

éthiques.    

Propositions de contributions attendues : 

Les propositions peuvent porter sur des recherches originales à partir d’un corpus quelle que 

soient la méthode (data-driven ou data-based) et la perspective d’analyse.  

Contextes de recherche : 

·    différents contextes au sein de l’enseignement supérieur  

·       des modes d’enseignement-apprentissage différents (l’apprentissage via des 

environnements virtuels : MOOC, réalité virtuelle (VR), réalité augmentée (AR)) 

Méthodes d’analyse (qualitative et quantitative) : 

·    Analyses contrastives 

·    Analyse des erreurs 

·    Autres  

 

Les directions d’analyse et d’exploitation des corpus présentées dans cet appel ne sont pas 

exclusives et d’autres dimensions en lien avec les corpus écrits d’apprenants de L2 en contexte 

universitaire sont les bienvenues. 

Langue de soumission : 

Les propositions peuvent être soumises en français ou en anglais. 

Calendrier :  

 Date d’envoi de résumés de 3 pages : 25 octobre 2023  

 Date d’envoi d’articles longs : 29 janvier 2023  

 Publication du numéro : novembre 2024  
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tatiana.aleksandrova@univ-grenoble-alpes.fr 

lucia.gomez@univ-lyon2.fr  
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LIDIL 70 (Call for papers) 

  

Second language (L2) writing in university settings:  

Insights from learner corpus research 

The present issue aims to bring together research on L2 learners' writing in a university setting. 

It draws on insights emerging from corpus-based research on learners of different target 

languages towards a better understanding of various characteristics of learner writing within 

this scope. 

The term learner corpus is used here to designate a collection of texts produced by language 

learners under - more or less - controlled conditions, which are accompanied by different types 

of participant metadata along with data collection conditions (Gilquin et al., 2007; De Cock & 

Tyne, 2014). The term Second Language is used here to account for different learning contexts 

(homoglot or heteroglot), or to any languages acquired after one’s first language (L1) or mother 

tongue. 

Writing, across different discourse genres, is not only an object of learning but also a vehicle 

of acculturation in higher education (Scheepers, 2021), especially for foreign students who 

must learn academic writing genres alongside their L2 learning. Several studies have examined 

L2 writing processes and products (Allouche & Maurer, 2011). Meanwhile, distinct 

characteristics have been identified in comparison to writing processes and products in L1, 

across a wide array of aspects including task planning, text length, revision techniques, lexical 

and syntactic richness, etc. (Granger, 2004, 2009; Tono, 2005; Bestgen & Granger, 2011; 

Asención-Delaney & Collentine, 2011). These variations can be attributed to linguistic, 

cultural, rhetorical or stylistic differences among different groups of writers (Silva, 1993; 

Hyland, 2003). For instance, issues related to coherence and cohesion in L2 writing have been 

identified that may be linked to L1 learners' rhetorical strategies (Bi, 2016; Hidden, 2013; 

Connor, 1996; Kaplan, 1966). 

Studies on L2 writing based on learner corpora have grown into a mature field of research, 

some areas of which, however, remain unexplored (Gilquin, 2021). Building upon the existing 

body of work, this issue places particular emphasis on studies dedicated to L2 writing 

processes, which can be analysed using tools such as eye tracking and keyboard logging, 

thereby constituting particularly informative corpora. Exploring metacognitive strategies used 

by L2 learners during the writing process is also a central theme of this Lidil's issue. 

We also welcome papers that account for diverse writing genres. Scientific writing constitutes, 

of course, a key academic genre. The university setting, in general, may nonetheless be 

conducive to the production of many other genres in L2 writing, to name a few: literary texts, 

written correspondence and online collaborative writing. Moreover, university settings 

themselves can offer a multitude of opportunities for even more varied and creative writing 

products in L2, including language centers within universities and international exchange 

programs, besides L2 study programs offered in different disciplines. 



Furthermore, this issue aims to explore the contribution of learner corpora from a didactic 

perspective. Researchers often advocate the use of corpus analysis for proposing didactic 

strategies, by studying vocabulary acquisition, grammatical development as well as discourse 

patterns (Ruggia & Gaillat, 2023; Schaeffer-Lacroix, 2014). The integration of corpora into 

digital educational resources that can be used by learners in self-directed learning settings also 

represents an interesting testbed for exploiting corpora in the digital age (Ciekanski, 2014; 

Cavalla, 2019, 2022). We look forward to further investigate the use of learner corpora in a 

didactic context considering linguistic, cultural, cognitive and ethical dimensions. 

Key research areas: 

We invite submissions of original corpus-based research, regardless of the research methods 

and procedures (data-driven or data-based). 

Research contexts: 

• Diverse contexts within higher education 

• Different teaching and learning modalities (virtual learning environments: MOOCs, 

virtual reality (VR), augmented reality (AR)) 

Analysis methods (Qualitative and/or Quantitative): 

• Contrastive analysis 

• Error analysis 

• Other 

 

The above list is not exhaustive and papers on other topics associated with L2 learner corpus 

research in university settings are welcome. 

Language of submission: 

Papers can be submitted in either French or English. 

Timeline: 

Deadline for 3-page abstract submission: 16 October 2023  

Deadline for full paper submission: 29 Janvier 2023  

Publication of the issue: November 2024 
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Appel à contribution 

Lidil numéro 71, parution mai 2025 

L’adjectif, les adjectifs : regards linguistiques et didactiques 

Coordonné par 

Jacques DAVID, CY Cergy Paris Université, Laboratoire « Héritages », UMR 9022 – CNRS 
Fanny RINCK, Université Grenoble Alpes, Laboratoire Lidilem, EA 609. 

[English below] 

 
Ce dossier thématique de la revue Lidil propose d’aborder l’adjectif en croisant des problématiques 
linguistiques et didactiques. Les contributions pourront s’appuyer sur des corpus, et en particulier des corpus 
d’écrits scolaires, de la première primaire (voire du préscolaire) à l’université, et/ou sur d’autres données : 
dispositifs expérimentaux, verbatims d’échanges, supports d’apprentissage, discours grammaticaux. 
L’objectif est de s’interroger sur les difficultés posées par la notion d’adjectif et sa pluralité fonctionnelle, 
dans les dimensions morphographique, syntaxique, sémantique et pragmatique de ses usages, et sur la 
manière dont il est enseigné, compris et traité. 

L’adjectif (ou les adjectifs) pose des problèmes complexes d’un point de vue linguistique et spécifiquement 
en langue française. D’abord par rapport à sa définition et sa délimitation en tant que classe grammaticale 
(ou partie du discours), du fait de son historicité, de flottements catégoriels et de confusions 
terminologiques. Le numéro de la revue Histoire, Epistémologie, Langage dirigé par B. Colombat (1992) sur 
« L’adjectif : perspective historique et typologique » retrace les évolutions de la notion, qui relevait d’abord 
du domaine du nom. De fait, en français, la proximité entre adjectif et nom reste marquée, notamment pour 
les « noms d’humains » (ex. un voisin, un village voisin) (Noailly, 2004 ; Schnedecker & Mihatsch, 2018).  

Les difficultés transcatégorielles se manifestent à plusieurs niveaux :  

- par rapport aux déterminants et articles (par exemple, avec les notions d’adjectifs « possessifs », 
d’adjectifs « numéraux », d’adjectifs « indéfinis », ou avec le traitement de quelques dans « quelques 
N » / « les quelques N ») ; 

- par rapport aux adverbes dans le cas d’adjectifs invariables (par ex. dans manger russe) (Abeillé & 
Godard, 2004), ou encore du fait que la fonction d’attribut du sujet, souvent remplie par un adjectif, 
peut l’être aussi par un adverbe (mon frère est ainsi) (Riegel, 1994) ;  

- par rapport aux noms, par exemple avec les adjectifs substantivés, de sens « ce qui est + Adj », comme 
dans le sérieux, étudiés par M. Lecolle (2015) et P. Lauwers (2008), ou avec le substantif épithète, 
comme dans une visite éclair, étudié par M. Noailly (1999) ;  

- enfin, par rapport aux verbes, et surtout aux participes passés et présents (Goes, 1999 ; Borillo, 2010) : 
le CNRTL analyse froncé comme participe passé et propose robe (…) froncée à la taille comme 
exemple « avec un complément prépositionnel », et bien froncée à l’encolure comme exemple 
d’« emploi adjectival ».  

Le recours à la catégorie de l’« adjectivité », comme ensemble de propriétés caractéristiques, et/ou à celle 
des « adjectivaux », « famille d’accueil des items dont le fonctionnement approche celui des adjectifs 
proprement dits » (Neveu & Roig, 2020 : § 9), se justifie par ces réflexions critiques sur les classes 
grammaticales. Citons à cet égard la formule de M. Salles (2004) : « un substantif peut être plus adjectif qu’un 
adjectif. » Ainsi, bien que les interférences (citées au-dessus au titre des difficultés transcatégorielles) ne 
remettent pas nécessairement en question l’analyse en termes de classes, elles en révèlent cependant la 
complexité. L’intérêt se porte alors sur les propriétés syntaxiques et sémantiques des adjectifs et la mise en 
évidence de sous-classes distinctes. Il est question, en particulier, de position d’épithète vs attribut, 
d’attachement vs apposition, d’antéposition vs postposition nominale. En règle générale, les constructions 
dites « endocentriques », dans lesquelles l’adjectif est épithète d’un nom, sont distinguées des constructions 
dites « exocentriques », l’attribut et l’apposition (Forsgren, 2016). Déterminatifs, classifiants, prédicatifs, 
modaux, etc. : les adjectifs remplissent des fonctions diverses. Les adjectifs qualificatifs épithètes présentent 



un statut prototypique (Fox, 2012 ; Goes, 1999), même s’il est admis que la distinction entre qualificatifs et 
relationnels ne suffit pas. Face aux adjectifs qu’elle désigne comme « déviants », « atypiques », 
« inclassables », ou « du troisième type », C. Schnedecker souligne le nombre important « d'unités adjectives 
dépourvues des propriétés constitutives de la classe des qualificatifs », pour conclure que « la marginalité ne 
provient en aucun cas de l'usage » (2002a : 16). 

Les adjectifs posent par ailleurs des problèmes spécifiques dans le processus de maitrise du français oral et 
écrit, et ces problèmes demandent à être étayés. Vers quel âge voit-on apparaitre les adjectifs ? Lesquels ? 
Dans quels genres de discours ? Les analyses de corpus sont à ce titre décisives et elles peuvent également 
être couplées à des approches expérimentales (Thuilier, 2012). Là comme ailleurs, les analyses sur des 
exemples forgés s’en trouvent renouvelées : les usages effectifs font apparaitre d’autres contraintes que les 
énoncés jugés grammaticaux ; des usages à priori possibles se révèlent inexistants ou extrêmement 
marginaux (par ex. la postposition de grand, dans « un homme grand », évoqué par Goes, 1999). Les genres 
discursifs jouent en outre un rôle déterminant, en sélectionnant des formes et des fonctions préférentielles 
(Adam, 2012 ; Malrieu, 2001), ainsi que la différence oral/écrit, comme analysé par C. Benzitoun (2014) dans 
le cadre du projet FRACOV de description du français contemporain vernaculaire. 

Dans le cadre de l’ANR E-Calm (Écriture scolaire et universitaire : Corpus, Analyses Linguistiques, 
Modélisations didactiques) coordonnée par C. Doquet (http://e-calm.huma-num.fr), les corpus de textes 
scolaires et universitaires constitués sont liés à des consignes et des contraintes variées, et une première 
approche quantitative a permis de constater le peu d’adjectifs employés par les élèves les plus jeunes, avec 
une progression régulière mais modestement étendue jusqu’au collège. S’appuyant elle aussi sur de grands 
corpus d’écrits scolaires, M.-L. Elalouf (2009) interroge « l’adjectif enseigné » à l’aune de « l’adjectif 
employé. » Comment l’adjectif est-il traité dans le cadre de l’apprentissage en français langue première, 
seconde ou étrangère et dans les autres langues enseignées ? Sur quels critères se fonde le choix des adjectifs 
étudiés en classe (Elmiger & Kamber, 2016) ? Quels aspects de la notion sont mis en avant ? L’analyse de 
séquences d’enseignement et de supports d’apprentissage constitue un point d’appui solide, comme celle 
des grammaires de formation destinées aux enseignants (David, 2022). Elle peut être complétée par d’autres 
corpus, comme les forums professionnels dédiés à des enseignants des premier ou second degrés, pour 
mettre en évidence sur quoi se concentrent leurs échanges et quels sont les éventuels points 
d’achoppement.  

Dans l’enseignement des langues étrangères, les questions de corpus de référence, de collocations et de 
position de l’adjectif jouent un rôle de premier plan (ex. Cavalla & Tutin, 2008), alors que l’enseignement 
grammatical de l’adjectif en français peut sembler tributaire de préoccupations orthographiques. Certaines 
ne sont-elles pas survalorisées (pluriel des adjectifs composés, des adjectifs de couleur), au détriment de 
compétences « exigibles » (Brissaud, 2011), concernant notamment l’analyse de la morphographie (Cogis, 
2004) ? Quant aux savoirs déclaratifs sur la règle d’accord en genre et en nombre avec le nom, font-ils cas 
des épicènes ? Au-delà des questions orthographiques, sur quoi reposent les approches proposées ? 
L’adjectif est-il envisagé sous l’angle d’unités prises isolément ou une place est-elle faite au « groupe 
adjectival », aux « modifieurs » et « compléments de l’adjectif » en à, de, avec, pour, que, etc., en particulier 
par rapport aux structures comparatives (plus … que) ou aux structures impersonnelles (il est vrai que…, il est 
important de…) ? Par ailleurs, vise-t-on d’emblée la construction du concept d’adjectif en tant que tel ou à 
partir de classes d’équivalence, dans le cadre par exemple des dites « expansions du nom » ? (Bulea-
Bronckart, 2022) ? Qu’en est-il de l’analyse de la valeur sémantique des adjectifs et en particulier au plan 
textuel ? On peut penser que les pratiques d’enseignement ont pu se sédimenter autour de certains genres 
discursifs tels que le portrait et/ou de l’idée que l’adjectif permet d’enrichir une description. La question se 
pose de savoir si l’enseignement de la notion d’adjectif est pensé en lien avec la production orale ou écrite 
(Garcia-Debanc, Roubaud & Béchour, 2022), ce qui peut faire opter pour une entrée lexicale plutôt que 
grammaticale, comme dans le travail sur l’expression des affects proposé par F. Grossmann et F. Boch (2003). 

Du côté des élèves, quelques études s’attachent à cerner comment ils se représentent la notion d’adjectif, 
avec quels critères définitoires, quelles procédures de reconnaissance, et quels exemples à l’appui (Fisher, 
2001 ; Lepoire-Duc & Valma, 2021). Il semble que les difficultés de conceptualisation de l’adjectif puissent 
être liées au décalage entre les usages langagiers familiers des élèves et les définitions données en classe, 
mais aussi aux efforts déployés en vue de la construction de l’adjectif comme classe grammaticale autonome, 

http://e-calm.huma-num.fr/


sans prise en compte du caractère polycatégoriel de certaines unités (noms/adjectifs en particulier), ni de 
l’hétérogénéité interne de la classe. L’équipe du projet REAlang aborde également la conceptualisation de la 
notion chez les enseignants (Valma & Sautot, 2023). L’enjeu est d’interroger l’état des savoirs ainsi que les 
modalités de formation à mettre en œuvre pour favoriser le raisonnement grammatical plutôt que la seule 
identification (Garcia-Debanc et al., 2010).  

L’adjectif, au croisement d’un ensemble vaste et hétérogène de problématiques linguistiques, pose des 
questions délicates pour en écrire la grammaire ; il peut constituer une entrée intéressante dans la 
perspective d’articulations au sein de la discipline français, dans le cadre de l’étude de la langue et en lien 
avec l’oral, la lecture et l'écriture. 

*** 

Le numéro de revue proposé s’inscrit ainsi dans une perspective large de manière à apporter des éclairages 
linguistiques complémentaires et ouvrir des questionnements et des propositions didactiques. Sans 
exclusive, trois axes d’analyse nous semblent mériter une attention particulière : 

1) Interroger les corpus, et notamment ceux des écrits d’apprenants, afin de décrire et d’analyser les réalités 
morphosyntaxiques et sémantico-référentielles des adjectifs ; des réalités qui contraignent, obèrent ou 
facilitent les constructions dérivationnelles et paradigmatiques, notamment au niveau orthographique dans 
les calculs flexionnels audibles (notamment ceux liés au genre) et les accords syntagmatiques muets (surtout 
de nombre), accomplis ou non par les élèves et étudiants. 

2) S’inscrire dans une diachronicité, à partir des processus de grammatisation des adjectifs, remontant au 
moins à l’ancien français, et dont nombre d’incohérences se trouvent encore présentes dans les 
terminologies et programmes officiels, mais aussi dans les grammaires de référence, comme dans les 
manuels d’élèves et ouvrages d’enseignement contemporains, en France et dans la francophonie. 

3) Proposer une ontogenèse de l’adjectif associée à ses différentes dimensions linguistiques, pour suggérer 
des apprentissages progressifs compris dans des actions didactiques ajustées, en français langue première, 
seconde ou étrangère, et corrélativement dans la formation des enseignants. 
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This thematic issue of the journal Lidil examines adjectives by combining linguistic and didactic issues. 
Contributions should be based on corpora, in particular corpora of school writings, from primary school (or 
even preschool) to high education, and/or on other data: experimental devices, verbatim exchanges, learning 
material, grammatical discourse. The purpose is to point out the difficulties of the notion of adjective, its 
functional plurality, in the morphographic, syntactic, semantic and pragmatic dimensions of its uses, and the 
way it is taught, understood and treated. 
Adjective (or adjectives) raises complex problems from a linguistic point of view, specifically in French. First 
in relation to its definition and delimitation as a grammatical class (or part of speech), because of its 
historicity, and of categorical fluctuations and terminological confusions. The issue of the journal History, 
Epistemology, Language edited by B. Colombat (1992) on “The adjective: historical and typological 
perspective” traces the developments of the notion, which was initially within the domain of “name”. In fact, 
in French, the proximity between adjective and noun remains clear, particularly for “human names” (e.g.”un 
voisin” for “a neighbor”, “un village voisin” for “a neighboring village”) (Noailly, 2004; Schnedecker & 
Mihatsch, 2018). 
Cross-category difficulties appear at several levels: 
- in relation to determiners and articles (for example in French with the notions of “possessive” adjectives, 
“numeral” adjectives, “indefinite” adjectives, or with the treatment of “quelques” in “quelques N” (“some 
N”) and “les quelques N” (“a few N”) 
- in relation to adverbs in the case of invariable adjectives (e.g. “manger russe”, litterally “eating Russian” for 
“eating Russian food”) (Abeillé & Godard, 2004), or even because the attribute function of the subject, often 
fulfilled by an adjective, can also be an adverb (the French adverb “ainsi” in “mon frère est ainsi”, for “my 
brother is like this”) (Riegel, 1994); 
- in relation to nouns, for example with substantivized adjectives, meaning “what is + Adj”, studied by M. 
Lecolle (2015) and P. Lauwers (2008), as in “le sérieux” (“the serious” for the sense of “seriousness”), or with 
the noun used as epithet, studied by M. Noailly (1999), as in “visite éclair” (meaning “a quick visit” with the 
name “éclair” – “a flash” –  used like an adjective.  
- finally, in relation to verbs, and especially to past and present participles (Goes, 1999; Borillo, 2010): the 
CNRTL dictionnary analyses “froncé” (“gathered”) as a past participle, and provides as an example “with a 
prepositional complement” “robe froncée à la taille” (“a dress (…) gathered at the waist”) but as an exemple 
of “adjectival use” “bien froncée à l’encolure” (“well gathered at the neckline”). 
The use of the category of “adjectivity”, as a set of characteristic features, and/or that of “adjectivals”, “host 
family of items whose functioning is close to that of adjectives” (Neveu & Roig, 2020: § 9), is justified by these 
critical reflections on grammatical classes. In this way, let us quote M. Salles (2004): “a noun can be more 
adjective than an adjective”. The interferences cited above as cross-category difficulties do not necessarily 
contradicts the analysis in terms of classes, but they reveal its complexity. The focus must then shift to 
syntactic and semantic properties of adjectives and to the definition of distinct subclasses. The following 
issues are discussed: epithet position vs attribute, attachment vs apposition, anteposition vs nominal 
postposition. As a general rule, the so-called “endocentric” constructions, in which adjective is an epithet of 
a noun, are distinguished from the so-called “exocentric” constructions, that means attribute and apposition 
(Forsgren, 2016). Determinatives, classifiers, predicatives, modals, etc. : adjectives have various functions. 
Epithet qualifying adjectives have a prototypical status (Fox, 2012; Goes, 1999), even if it is established that 
the distinction between qualifiers and relationals is not sufficient. Faced with adjectives that she calls 



"deviant", "atypical", "unclassifiable", or "of the third type", C. Schnedecker underlines the significant 
number of "adjective units without constitutive properties of the class of qualifiers", to conclude that 
"marginality does not come from usage" (2002a: 16). 
 
Adjectives also raise specific problems in the process of mastering oral and written French, and these 
problems require further investigation. Around what age do adjectives appear? Which? In what genres of 
texts? Corpus analyzes are decisive and they can be coupled with experimental approaches (Thuilier, 2012). 
Analyzes on fabricated examples are reworked: the actual uses reveal other constraints than what is judged 
to be grammatical, possible uses turn out to be non-existent or extremely marginal (e.g. the postposition of 
“grand”, i.e. “tall”, in “un homme grand”, mentioned by Goes, 1999). Discursive genres also play an important 
role, by selecting preferential forms and functions (Adam, 2012; Malrieu, 2001), as well as the oral/written 
difference, as analysed by C. Benzitoun (2014) as part of the project FRACOV description of contemporary 
vernacular French. 
Through the project ANR E-Calm (scholar and academic writing: Corpus, Linguistic Analysis, Didactic 
Modeling) coordinated by C. Doquet (http://e-calm.huma-num.fr), the corpora of school and academic texts 
result from various instructions and constraints, and a first quantitative approach has shown the few 
adjectives used by the youngest students, with a regular but modestly extended progression up to secondary 
school. Also working on large corpora of school writings, M.-L. Elalouf (2009) questions how “the adjective 
[is] taught” in the light of how “the adjective [is] used”. How is the adjective treated in the context of learning 
French as a first, second or foreign language and in other languages teaching? On what criteria is based the 
choice of adjectives studied in class (Elmiger & Kamber, 2016)? What aspects of the concept are highlighted? 
The analysis of teaching sequences and learning materials constitutes interesting data, like that of training 
grammars for teachers (David, 2022). Other corpora can be useful, such as professional forums dedicated to 
primary and secondary school teachers, to show what their discussions focus on and what the debates are 
about. 
 
The main questions in the field of Foreign Language Teaching concern reference corpus, collocations and 
position of the adjective (e.g. Cavalla & Tutin, 2008), while the grammatical teaching of the adjective in 
French seems dependent to spelling issues. Some problems are probably given too much importance (plural 
of compound adjectives, color adjectives), as regard to “required” skills (Brissaud, 2011), especially the 
analysis of morphography (Cogis, 2004). About gender rules in French, is the epicene adjective (either 
masculine or feminine) taken into account in the grammatical declarative knowledge? Beyond spelling 
questions, on what is based the teaching of adjectives? Do adjectives are seen as isolated units or as regard 
to “adjectival groups”, to “modifiers” and “complements of the adjective” (Adj + to, from, with, for, that, 
etc.), and in particular in relation to comparative structures (more… than) or impersonal structures (it is true 
that…, it is important to…)? Furthermore, is the aim to construct the concept of adjective as such or from 
equivalence classes, for example within the so-called “noun expansions”? (Bulea-Bronckart, 2022)? What 
about the analysis of the semantic value of adjectives and in particular at a textual level? It seems that 
teaching practices could have been sedimented around some specific texts’ genres such as the portrait 
and/or around the fact that adjectives make a description more precise. Another question is to know whether 
the teaching of adjectives is related to oral or written production (Garcia-Debanc, Roubaud & Béchour, 2022), 
because that could lead to a lexical approach rather than a grammatical one, as in the study about expressing 
affects proposed by F. Grossmann and F. Boch (2003). 
 
About students from primary school to high-education, some studies aim to identify how do they understand 
or define the notion of adjective, with which criteria, which recognition procedures, and which examples 
(Fisher, 2001; Lepoire-Duc & Valma, 2021). Difficulties with the notion could be explained by the gap between 
the familiar language of students and the definitions given at school, and by the way adjectives are presented 
as an autonomous grammatical class, without considering the links with other units (nouns/adjectives in 
particular), nor the heterogeneity of the class of adjectives itself. The REAlang project also analyses the 
conceptualization of adjectives among teachers (Valma & Sautot, 2023). The challenge is to better know their 
knowledge and to develop methods that can promote students grammatical reasoning – not only class 
identification (Garcia-Debanc et al., 2010). 
 



The adjective is at the crossroads of a wide range of linguistic issues and makes it difficult to write its 
grammar. It seems to be an interesting way to address the issue of articulations within the French language 
teaching, from a grammatical framework to its connections with speaking, reading and writing. 
 

**** 
This issue 71 of the journal Lidil adopts a broad perspective to provide complementary linguistic insights and 
bring out new issues and didactic proposals.  
Three areas of analysis will receive particular attention 
1) The uses of corpora, and in particular those of learners' writings, in order to describe and analyse the 
morphosyntactic and/or semantic and referential properties of adjectives; and the way they constrain, 
obstruct or facilitate derivational and paradigmatic constructions, particularly at the orthographic level  
2) The diachronicity, starting from the grammaticalization of adjectives in old French, with number of 
inconsistencies still present in official terminologies and programs, but also in grammars of reference, as in 
contemporary student textbooks and teaching works, in France and in the French-speaking world. 
3) The ontogeny of the adjective through its different linguistic dimensions, to suggest progressive learning 
in French as a first, second or foreign language, and correlatively in teacher training. 
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